
Homélie – Fête anticipée de Notre-Dame de Fatima 

6ᵉ Dimanche de Pâques – Année A « Je ne vous laisserai pas orphelins » 

Frères et sœurs, En ce dimanche où nous anticipons la fête de Notre-Dame de Fatima, la Parole 

de Dieu nous rejoint avec une force particulière. Car le message de Fatima n’est rien d’autre 

qu’un écho maternel de ce que Jésus nous dit aujourd’hui : 

« Je ne vous laisserai pas orphelins. » 

À Fatima, Marie est venue rappeler au monde que Dieu n’abandonne jamais ses enfants, même 

dans les heures les plus sombres. Et l’Évangile de ce jour nous montre comment Jésus accomplit 

cette promesse : en nous donnant l’Esprit Saint, en nous envoyant en mission, en nous appelant 

à la vérité, en nous invitant à la paix. 

Jésus annonce à ses disciples qu’il va partir, mais qu’il ne les laissera pas seuls. Il leur promet 

le Paraclet, l’Esprit de vérité, celui qui défend, qui console, qui fortifie. 

À Fatima, en 1917, Marie vient confirmer cette promesse. Elle apparaît à trois enfants simples, 

pauvres, humbles — comme souvent Dieu aime le faire — pour dire au monde : 

• Dieu n’est pas absent, 

• Dieu n’est pas silencieux, 

• Dieu n’est pas indifférent. 

Elle vient comme Mère, pour rappeler que le ciel accompagne l’Église dans ses combats, ses 

peurs, ses épreuves. Elle vient pour dire : « Convertissez-vous, priez, faites confiance. Dieu 

est avec vous. » Fatima n’est pas un message de peur. C’est un message d’espérance. Un 

message de présence. Un message de miséricorde. 

Dans la première lecture, Philippe est envoyé en Samarie, un territoire méprisé. Et pourtant, 

c’est là que l’Évangile explose de joie. Ce passage rejoint profondément le message de Fatima 

: Dieu va toujours là où l’on ne l’attend pas. Dieu rejoint les oubliés, les blessés, les méprisés. 

Dieu ouvre des chemins là où nous voyons des murs. 

À Fatima aussi, Dieu a choisi des enfants pauvres, inconnus, pour parler au monde entier. À 

Samarie comme à Fatima, l’Esprit Saint renverse nos frontières, nos préjugés, nos peurs. 

Personne n’est trop loin. Personne n’est trop impur. Personne n’est trop perdu. Le Christ est 

pour tous. 

Philippe accomplit sa mission, mais ne dépasse pas sa mission. Il baptise, puis appelle les 

apôtres pour l’imposition des mains. Il ne s’improvise pas apôtre. Voilà une leçon essentielle 

pour l’Église… et pour nos familles. À Fatima, Marie a demandé la prière, la pénitence, la 

fidélité. Elle n’a pas demandé de rivalité, de compétition, de comparaison. 

Aujourd’hui encore, beaucoup de divisions naissent : 

• du désir de paraître, 

• du complexe, 

• de la jalousie, 



• de la volonté de prendre la place de l’autre. 

Mais l’Esprit Saint distribue les dons. L’Esprit Saint construit l’unité. L’Esprit Saint fait de 

nous un seul corps. Quand chacun reste à sa place, la paix fleurit, la joie circule, l’Église avance. 

Quand chacun veut prendre la place de l’autre, c’est la confusion, la frustration, la division. À 

Fatima, Marie est venue demander la paix. Et la paix commence toujours par l’unité du cœur. 

Jésus appelle l’Esprit : « l’Esprit de vérité ». Et Marie, à Fatima, demande la conversion du 

cœur. 

Le mensonge détruit tout : 

• les familles, 

• les couples, 

• les amitiés, 

• les communautés. 

On ment parce qu’on ne s’accepte pas, parce qu’on veut plaire, parce qu’on a peur d’être rejeté. 

Mais le mensonge est l’arme du diviseur. La vérité est la lumière de l’Esprit. 

À Fatima, Marie a demandé :  la vérité du cœur,  la vérité de la foi, la vérité de la conversion. 

Là où il y a vérité, il y a amour. Là où il y a mensonge, l’amour s’effrite. 

En ce dimanche où nous honorons Notre-Dame de Fatima, nous entendons un appel clair : 

• accueillir l’Esprit, 

• vivre dans la vérité, 

• être missionnaires, 

• prier pour la paix, 

• offrir nos vies pour le salut du monde. 

Marie n’est pas venue pour elle-même. Elle est venue pour nous conduire à Jésus. Elle est venue 

pour nous apprendre à aimer, à prier, à croire. 

Frères et sœurs, En ce jour où nous honorons Notre-Dame de Fatima, faisons monter cette prière 

: 

« Notre-Dame de Fatima, Mère de miséricorde et de paix, apprends-nous à accueillir l’Esprit 

Saint, à vivre dans la vérité, à renoncer aux rivalités et aux mensonges, à devenir des témoins 

de l’amour du Christ. 

Toi qui as promis que ton Cœur Immaculé serait notre refuge, conduis-nous vers ton Fils, et 

fais de nous des artisans de paix pour notre monde. » Amen. 

 


